
N
° I

SS
N

 : 
19

53
-3

19
5

66e ANNÉE  - No 739 DÉCEMBRE 2022MENSUEL – ABONNEMENT ORDINAIRE : 22 € – DE SOUTIEN, À VOLONTÉ OU A PARTIR DE 25 €

308

AU FIL DE L'ANTENNE, CPPAP 0424 L 84631 / Dépot légal : 11/2022 / LE JOURNAL PAROISSIAL, Directeur de publication : M.-M. Bourrat / Imprimerie SCOP LAPREL, 14 rue des 3 Maisons, 87000 LIMOGES

JOURNAL PAROISSIAL DU PAYS DE MATHA
RÉDACTION - ADMINISTRATION : PAROISSE DU PAYS DE MATHA,  

25, rue Saint-Hérie, 17160 MATHA. Tél. 05 46 58 51 82 - email : paroisse-matha@orange.fr
https://www.catholiques17.fr/matha

Chèque bancaire ou CCP à l'ordre de « Paroisse de Matha » (sans numéro de compte)

Sommaire
1. Editorial.
2-3. Les cadeaux de Noël…
 La fête de Noël…
4-5. Isaïe, un prophète…
 La vertu d’humilité…
6-7. Une constellation 
 pour la paix.
 La résilience…
8 à 16. Autour de nous.

Edito

Nous venons de célébrer la fête de la 
Toussaint (au moment où j’écris) et nous 
avons entendu cette invitation « Heureux 
les artisans de paix, car ils seront appe-
lés fils de Dieu ». Prochainement, nous 
allons commencer le temps liturgique 
de l’Avent. Le conseil pastoral a choisi le 
thème de la paix pour nous conduire à 
Noël, où nous accueillons le « Prince de la 
Paix », pour reprendre la prophétie d’Isaïe 
(Is 9, 5) : « Car un enfant nous est né, un 
fils nous a été donné. La souveraineté est 
sur ses épaules. On proclame son nom : 
«Merveilleux - Conseiller, Dieu - Fort, Père 
à jamais, Prince de la paix». »

Il est vrai que l’actualité nous parle plu-
tôt de violences et de guerres, en Ukraine 
ou dans d’autres régions du monde. Une 
guerre qui utilise les armes, mais aussi 
guerre des mots à l’heure des réseaux so-
ciaux, guerre qui attise la crise alimentaire 
mondiale, guerre de l’énergie… Violence, 
insultes, menaces dans le débat politique, 
au Brésil, aux Etats-Unis et même, parfois, 
dans notre propre assemblée nationale… 
Violence plus près de nous : je pense ici, 
en vrac, aux violences faites aux femmes, 
aux conflits dans nos villages (quelqu’un 
nous parlait récemment d’une commune, 
pas dans le Pays de Matha – rassurez-
vous, où la moitié du village ne parlait 
pas à l’autre moitié), aux conflits dans nos 
familles (de temps à autre, des demandes 
de prières nous sont transmises pour des 
familles en grave conflit)… 

Oui, nous avons besoin d’avoir et d’être, 
nous-mêmes, des artisans de paix.

Heureux les artisans de paix
En fait, ce thème a été celui de rentrée 

des enfants du catéchisme (top départ, 
mercredi 7 septembre) qui ont découvert, 
par un jeu, le jardin de la paix de Matha, 
cet espace arboré qui abrite des plaques 
de la paix et des œuvres artistiques ve-
nues de cultures du monde entier.

Alors, comment se saisir de ce thème 
de la paix ? Des « causeries des di-
manches de l’Avent » ont été proposées 
sur les thèmes suivants : Paix et création 
(27 novembre), Paix et fraternité sociale 
(4 décembre), Paix et inégalités sociales 
(11 décembre), Paix, familles et proximi-
tés (18 décembre). Ces causeries se dé-
rouleront le dimanche matin à 10 h, avant 
la messe, à la chapelle de La Providence (1) 

et seront filmées pour être mises en ligne 
sur la chaine YouTube de la paroisse (2). 
« Paix, justice et sauvegarde de la création 
sont trois thèmes absolument liés, qui ne 
pourront pas être mis à part pour être 
traités séparément sous peine de tom-
ber de nouveau dans le réductionnisme 
» (Pape François, Encyclique Laudato Si’ 
§92). A la lumière de la Parole de Dieu, de 
l’Enseignement du Pape François, il s’agit 
de voir comment nous, dans nos vies, 
pouvons être artisans de paix.

La veillée de Noël, à l’église de Beau-
vais-les-Matha, le samedi 24 décembre, à 
18 h 30, ce thème de la paix sera exprimé 
avec un conte par et pour les enfants, par 
des chants… Mais vous avez peut-être 
aussi des idées (3).

Etre des « Artisans de paix ». La paroisse 
du Pays de Matha, en association avec le 

mouvement « Chrétiens dans le monde 
rural » (CMR 17) (4) propose une série 
d’ateliers pour acquérir des compétences 
en communication non violente (voir ar-
ticle page 9), pour mieux communiquer 
dans notre vie en famille, au travail, entre 
générations…

Ensemble devenons artisans de paix… 
Guy Auburtin, 

curé de la paroisse du Pays de Matha.
(1) Chapelle de la Providence, 

20, rue d’Angoulême, Matha. 
(2) Cette chaine, https://www.youtube.com/ 

channel/UCIZq81PGejZurM6qiSUrzQw, 
qui nous a été très utile pour retransmettre 
les messes dominicales en temps de confinement 
et dans les mois qui ont suivis, est actuellement 
en sommeil. 

(3) Nous sommes en demande de vos idées. 
Tél. 05 46 58 51 82 – 06 77 75 85 36.

(4) Nous avons parlé de la rentrée du CMR 17 
dans le « Fil de l’Antenne », du mois dernier.
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Consommation

Les cadeaux de Noël resteront-ils gratuits ?

A chaque fête de Noël, nous échangeons des cadeaux. 
Sous l’emballage se cache un jeu, un livre, un bijou. Ce geste 
familial peut avoir lieu pour la Saint-Nicolas dans l’Est ou aux 
étrennes pour le 1er janvier (tradition romaine). Le cadeau 
a pris, depuis cent ans, une grande place dans les relations 
familiales. La fête de Noël s’est imposée et est devenue un 
événement commercial. Selon les marchands de jouet, les 
parents dépenseraient en moyenne 131 e pour leurs en-
fants (2021). La générosité des parents a donc un montant.

La gratuité, signe de générosité
Les Noël d’antan se vivaient plus simplement. Un prêtre 

du Brésil à Bello Horinzonte m’a témoigné, qu’avant Lula, 
les enfants de Favelas vivaient sans cadeaux à Noël. Triste 
vie sans cette capacité pour des parents de donner plus que 
le nécessaire. L’amour sait être inventif. Mais il a besoin de 
signes.

Joseph et Marie offrent des colombes pour la naissance 
de Jésus. C’est un sacrifice fixé par la loi. La venue d’Anne 
et de Syméon va faire de ce don un moment de grâce et 
de présence gratuite de Dieu. A un petit cadeau répond la 
générosité de Dieu et le salut pour tous. La générosité de 
Marie est aussi de laisser partir son fils. Jésus parlera de 
ceux qui écoutent la parole de Dieu et la mettent en pra-
tique. 

La gratuité, signe de la présence de Dieu
Offrir un cadeau à Noël à ses enfants, c’est retrouver 

l’origine de monde. « La création de l’homme et de la 
femme est un acte libre et gratuit de Dieu » (1) Dieu créée 
par amour et son Fils vient dans le monde pour le sauver. 
On peut traduire pour que l’homme apprenne la gratuité. 
« Que ta main gauche ignore ce que donne ta main droite » 
(Mt 6, 3). Donner rapproche du cœur de Dieu. Vivre le ca-
deau donne la joie du créateur quand il s’arrête le septième 
jour et confie à l’homme de prendre sa suite en cultivant la 
terre.

Le don du cadeau est signe de confiance
Actuellement, suivant les écoles, soit on demande aux 

enfants une liste de cadeaux, soit c’est l’imagination des pa-
rents et amis qui se met en œuvre. Puis le cadeau devient 
propriété d’un autre, et celui qui a donné accepte que son 
sort soit incertain. Comme dit Sacha Guitry « Entre mari et 
femme, moins un cadeau est utile, plus il est agréable ».

Les Mages apportent des cadeaux. On peut y voir un signe 
de la royauté de Jésus avec l’or, de sa divinité avec l’encens, 
de sa mort qui nous rachète avec la myrrhe. Ces cadeaux 
restent mystérieux et sans explication. Nous ne connais-
sons pas non plus le nom de ces Mages venus d’Orient. Il y 
a peut-être dans nos vies des cadeaux dont nous ignorons 
toujours la provenance.

Surprendre et abandonner ce qui est prévu
La vie est rythmée par les fêtes, des moments de grâce 

communs à tous, comme Noël avec les vitrines illuminées, 
les messes de Noël qui rappellent notre enfance… Dans la 
vie familiale, on peut aussi ajouter les anniversaires où la 
fiancée attend le bouquet de fleurs de son prince charmant.

Bien sûr, à Noël, les enfants attendent leurs cadeaux et 
espèrent que les parents ne les ont pas oubliés. Mais ce don 
éveille à la gratuité et construit un cœur qui sait s’émerveil-
ler. Le cadeau construit la vie de famille comme le pardon 
fortifie le couple.

Le don peut aussi répondre à un don précédent, comme 
une dette qu’il efface. Le don est aussi le premier pas d’un 
lien qui évite l’argent et témoigne de l’amour gratuit. Jésus 
guérit des lépreux qui sont surpris du don de leur santé 
nouvelle.

Noël nous éduque à donner pour que notre vie de famille 
soit plus spontanément tournée vers cette gratuité dans la 
vie quotidienne. De même la vie en société est faite de réci-
procité, de politesse, de bienveillance partagée. Et cette vie 
grandit avec la gratuité. La fête de Noël en est le signe, la 
famille le point de départ et notre foi la source.

Que la vie généreuse de Jésus nous fasse grandir dans la 
joie du don gratuit.

Père Jérôme de la Roulière, diocèse de Poitiers.

Interrogeons-nous sur cet échange de cadeaux : cette gratuité est-elle uniquement 
commerciale (comme le deuxième flacon de shampoing gratuit des offres 
de supermarché) ou a-t-il une autre fonction qui nous rapproche de Dieu ? 

(1) Compedium (c’est-à-dire Résumé) de la Doctrine Sociale de l’Eglise.

Deux livres de référence : 
un petit « Donner comme un enfant de Roi », 
Jean Plya, éditions Francois-Xavier de Guibert. 
Un gros « La force de Don », 
Emmanuel de Clercq, Saint-Léger éditions.
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La fête de Noël 
et la consommation

Quelles que soient les croyances et les pays, Noël est une grande fête : une 
fête religieuse, une fête familiale, une fête amicale. A cette occasion, la tradi-
tion quasi universelle veut que l’on offre des cadeaux, quelle que soit la situation 
économique. Généralement, le choix n’est pas facile. Les listes de demandes des 
enfants sont longues. Les adultes voudraient bien aussi respecter certains critères 
que l’on peut qualifier d’écologiques. Comment concilier tout cela ?

La première chose que l’on peut dire est de ne pas oublier le but de ce cadeau : 
faire plaisir, montrer son attachement à l’enfant ou à la personne. Mais aussi, ne 
pas vouloir se faire plaisir au travers de cette tradition. Nous connaissons tous 
des papas ou des mamans qui réalisent leur rêve d’enfants avec le jouet, le jeu, le 
cadeau, qu’ils vont déposer au pied du sapin dans le soulier de leurs enfants ou 
petits-enfants

Assurer la sécurité
Il est aussi impératif d’être attentif à la sécurité : rien de pire qu’un accident 

provoqué par un jouet. Présence d’ingrédients indésirables (phtalates), éléments 
susceptibles d’être ingérés, sécurité électrique mal assurée, présence d’échardes 
dans des jeux en bois…

Il faut aussi tenir compte de l’âge de la personne qui va recevoir ce cadeau. Un 
jouet idéal pour un enfant de 5 ans peut être dangereux si on l’offre à un enfant 
de 3 ans. Il faut impérativement tenir compte de l’âge indiqué sur le jouet ou le 
jeu.

Vérifier que le jouet porte la mention CE « conforme aux exigences de sécu-
rité ». Dans le secteur du jouet, elle engage la responsabilité du fabricant, mais 
sous la forme d’un autocontrôle. Si cela est possible, préférer un jouet de marque 
NF qui offre un niveau de sécurité supérieur au marquage CE, puisqu’elle impose 
des contrôles effectués par un laboratoire indépendant. 

Fuir les jouets sans marque, éviter les jouets comportant de petits aimants, 
vérifier la solidité des peluches. S’assurer qu’aucun élément ne peut se détacher 
du jouet. 

Ne pas offrir de jeux en 3D. Les jeux vidéo et les films utilisant la technologie 3D 
sont dangereux pour la vue des enfants. Ils peuvent provoquer des troubles graves 
de la vision, des maux de tête, des pertes de concentration, des baisses de perfor-
mance dans les activités mentales. La restitution stéréoscopique en 3D perturbe 

le principe physiologique de conver-
gence des yeux et d’accommodation à 
la même distance. L’Agence Nationale 
de Sécurité Sanitaire (ANSES) décon-
seille formellement ces technologies 
pour les enfants de moins de 6 ans, 
leur système visuel étant immature. 
Elle recommande d’en limiter l’usage 
jusqu’à 13 ans.

Sur les jouets en bois : leur surface 
doit être parfaitement lisse, sans la 
moindre écharde.

Sur les jouets avec corde : les en-
fants sont imaginatifs, ils détournent 
facilement l’usage du jouet. Pour évi-
ter que la corde conçue pour tirer le 
jouet se transforme un jour en corde 
d’étranglement, elle doit être suffi-
samment courte, ne pas pouvoir pas-
ser autour du cou.

Sur les jouets qui fonctionnent avec 
des piles : un boîtier à piles ne doit pas 
s’ouvrir sans outil. S’il est seulement 
clipsé, il ne présente pas de garanties 
suffisantes.

Un jouet détérioré ne se répare pas. 
Nous ne sommes pas partisans du tout 
jetable, mais en matière de jouets, il 
faut être intraitable. Tout jouet abîmé 
ou cassé présente des risques pour 
la sécurité de l’enfant. Il ne se répare 
pas, il ne se donne pas, la poubelle est 
sa seule destination possible.

Choisir un coffre à jouets : à un mo-
ment ou à un autre, le coffre à jouets 
devient une cachette idéale pour l’en-
fant. Il doit pouvoir respirer même si 
le couvercle est fermé et être en me-
sure de le soulever de l’intérieur.
– Le coffre doit posséder des espaces 

de ventilation sur le côté ou avoir 
un couvercle qui ne se ferme pas 
complètement.

– Pour éviter les blessures, 
le couvercle doit être muni 
d’un dispositif qui l’empêche 
de retomber brutalement.

– Le coffre doit posséder un système 
anti pincement de doigts.
Et toujours se rappeler que ce n’est 

pas le prix, que ce n’est pas la techni-
cité, la modernité, la publicité, qui fait 
l’intérêt et la valeur du cadeau, mais 
la lueur de joie et de bonheur que 
vous lirez dans les yeux de celle ou de 
celui qui le recevra.

Joyeux Noël et bonne fête 
à toutes et tous.

Jacques Robert, UFC-Que Choisir.
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Isaïe, un prophète 
qui allie tradition et nouveauté

Bible

Plusieurs auteurs pour ces deux livres
Ces deux livres, regardons-les de plus près. Ils sont en fait 

composés de trois parties (le premier livre et deux parties 
dans le second) qui ont été écrites à des époques assez loin-
taines les unes des autres, par des personnes différentes, 
dans des contextes différents. Alors, pourquoi s’obstiner à 
les regrouper dans un même ouvrage, au risque d’inévi-
tables répétitions ? Examinons d’abord comment ce livre a 
été élaboré.

A l’origine de l’ensemble, il y a bien une vraie personne, 
du nom d’Isaïe, qui vit au VIIIe siècle avant Jésus-Christ, à 
une époque de relative prospérité. Ce prophète dénonce 
le relâchement des mœurs de ses contemporains, parce 
que ce laisser-aller risque d’attirer la colère de Dieu sur tout 

le peuple. Dans la 2e partie du livre d’Isaïe, on est dans un 
autre contexte : le Moyen-Orient est soumis au royaume 
assyrien qui déporte les populations de Palestine pour pré-
venir toute révolte. On est alors au VIe siècle avant Jésus-
Christ, pendant l’Exil à Babylone. Quant à la 3e partie du 
livre, elle ne remonterait qu’au Ve siècle avant Jésus-Christ, 
quand l’Exil a pris fin et que les déportés reviennent en Pa-
lestine. 

La période historique couverte est donc si large qu’il n’est 
pas possible que ces livres aient été écrits par un seul au-
teur. Isaïe agrégea sans doute autour de lui un groupe de fi-
dèles qui, au cours des siècles suivants, ont poursuivi sa pré-
dication. Les textes du 2e Isaïe émaneraient de cette « école 
d’Isaïe » dont un ou plusieurs disciples auraient écrit, à leur 
tour, un siècle plus tard, la troisième partie du livre. 

Une même tradition
Pourquoi donc, si on a au moins trois auteurs différents 

et si la rédaction du livre s’échelonne sur trois ou quatre 
siècles, regroupe-t-on sciemment ces textes dans un même 
ouvrage ? C’est parce que les auteurs se réfèrent à une 
figure commune, à un même prophète Isaïe et qu’ils se 
placent ainsi dans une même tradition.

Cette tradition prophétique est basée sur des thèmes ré-
currents tels que le danger de l’idolâtrie, la contamination 
par les cultes païens des populations que le peuple côtoie, 
ou encore le risque du désespoir et du sentiment d’être 
abandonné de Dieu. Ces thèmes se retrouvent tout au long 
des trois parties des livres d’Isaïe, même si les contextes 
sont très différents. Et le tour de force que réussissent les 
auteurs de la 3e partie du livre, c’est que, loin de reprendre 
inutilement de vieilles histoires, ils arrivent à donner unité 
et harmonie à l’ensemble du livre. Ils connaissent ce qui a 
été écrit avant eux et ils décident délibérément d’y apporter 
une suite. Le contexte dans lequel ils se trouvent étant très 
différent, ils renouvellent l’interprétation des prophéties et 
des évènements antérieurs.

Une tradition relue à la lumière du Christ
A son tour, la jeune communauté chrétienne rencontrera 

les mêmes problèmes. Les mêmes mises en garde et les 
mêmes promesses devront être rappelées. Mais ce que le 
christianisme apporte en supplément, c’est l’accomplisse-
ment des promesses de l’ancienne Alliance dans le Christ. 
Les Apôtres ont donc dû, comme les Prophètes des temps 

En ce temps d’Avent, penchons-nous sur le livre d’Isaïe dont nous allons lire de larges 
extraits à la messe. Quand on lit la Bible, on y découvre avec étonnement des reprises, des 
répétitions, des passages qui évoquent des évènements identiques, mais rapportés avec 
quelques variantes. On pense par exemple à la traversée de la Mer Rouge qui est racontée 
dans le Livre de l’Exode, mais aussi dans le Nouveau Testament. Ces répétitions sont égale-
ment présentes dans les deux Livres d’Isaïe. 



>> 5 – Au Fil de l’Antenne

anciens, expliquer, à la lumière divine, les oracles des Ecritures en fonction de la 
conjoncture du moment. On pourrait presque dire que les rédacteurs du Nou-
veau Testament ont ajouté une 4e partie au livre d’Isaïe, en y intégrant l’expé-
rience vécue avec le Christ, à la lumière de sa vie, de sa mort et de sa Résurrec-
tion. C’est pour cette raison que nous lisons le livre d’Isaïe pendant le temps 
de l’Avent : alors qu’Isaïe et ses disciples annonçaient la venue du Sauveur, le 
Nouveau Testament, comme un nouveau livre d’Isaïe, dit que cette promesse 
est accomplie dans l’enfant Jésus qui va naître.

Soyons dans la joie de cet accomplissement ! Dieu est fidèle, il tient ses pro-
messes, encore, dans notre propre vie d’aujourd’hui. C’est pour cela que nous 
lisons des extraits des livres d’Isaïe pendant l’Avent, pour que nous puissions 
constater à notre propre époque, dans notre propre vie, l’accomplissement des 
promesses que le Seigneur a faites il y a des siècles. Notre confiance en Dieu en 
est renouvelée et nous ouvre à l’Espérance !

Hélène Combel, 
journal « Ensemble » en Périgord-Noir.

Entre la nuit et l'aurore 
Psautier de Paris du Xe siècle.

Pour plaire à Dieu, il nous faut pratiquer l’humilité, devenir une personne humble. Le dictionnaire nous donne pour défini-
tion : Qui s’abaisse volontiers, par modestie, par déférence, qui est d’une condition sociale modeste.

Il n’est pas facile au quotidien d’être une personne humble. Il faut prendre en considération les autres. Durant les conver-
sations, ne pas les interrompre par exemple. Pas facile surtout dans le travail, en famille ou au cours de réunion. Lorsqu’on 
exprime ses objectifs, ses opinions, ses rêves. Et, en même temps, réussir à ne pas s’effacer à ne pas devenir quelqu’un de 
plat. Attention comme dit le proverbe Yiddish « trop d’humilité est demi-orgueil ». En étant attentif et observateur, quelque-
fois en faisant appel au Saint-Esprit, on arrive à se comporter en personne humble. Cela nous enrichit. L’autre, les autres sont 
dans le plaisir et nous aussi. Mais plus que tout, nous avons fait un petit pas sur le chemin que nous a montré le Seigneur.

L’humilité devrait être leader de nos valeurs collectives. D’après les sociologues mondiaux, c’est ce qui émerge de la crise 
de la pandémie Covid 19. Cette vertu commence à se mêler de plus en plus à la réflexion et aux procédés. Fini les certitudes 
définitives. Un chef d’entreprise humble reconnaît le travail effectué, il manifeste une sincère reconnaissance pour l’aide 
reçue et les efforts montrés par ses collaborateurs. (Mais oui, ça existe et dans plus d’entreprises que ce qu’on croit.)

Cela apporte des bienfaits au cœur des entreprises, et jusque dans les relations internationales. S’opposant à l’individua-
lisme, l’humilité fait le contre-poids des mauvaises tendances de notre société contemporaine, en partie sources de la crise 
mondiale actuelle. Cette vertu va jouer un rôle primordial dans la transformation écologique, donc sociale. Les hommes 
doivent abandonner leur place à une nouvelle conception de la terre, exercer moins de pression sur la nature, montrer de la 
gratitude pour tout ce qu’elle nous offre. Recréer une terre vivante ! 

 Dans la Bible, nous avons de nombreux personnages humbles : Moïse, Job, Elie. Beaucoup de philosophes ont écrit sur 
l’humilité. Je vous livre cette citation de Simone Weil (1909-1943) : « Dans le domaine de l’intelligence, la vertu d’humilité 
n’est pas autre chose que le pouvoir d’attention », de « La pesanteur et la grâce » (1947).

Suzanne Bonnefoux.

La vertu d’humilité reviendrait-elle à la mode ?

Le sens étymologique du mot humilité, humilitas en latin. Ce qui est bas, modeste, 
dérivé de humilis, près du sol, lui-même dérivé de humus, terre, sol.
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Une triste situation
Sur Terre, le réchauffement clima-

tique avait atteint un point extrême. 
Une partie importante de la planète 
s’était transformée en désert alors 
qu’une autre partie avait été noyée 
par la montée des eaux. Des incendies 
gigantesques ravageaient les forêts. 
Les cultures maraîchères souffraient 
des grandes sécheresses. On man-
quait de nourriture, en particulier 
de viande car les animaux étaient de 
moins en moins nombreux.

A cet état général, il fallait ajouter la 
mésentente entre les hommes. Pous-
sées par la faim ou par la destruction 
de leur environnement, des familles 
entières cherchaient un lieu pour 
vivre, travailler, s’installer. En sens 
inverse, ceux qui bénéficiaient d’un 
environnement stable érigeaient des 
murs pour empêcher d’entrer d’autres 
humains moins favorisés.

Le pire peut-être était cette men-
talité prédatrice qui poussait les 
dirigeants de bien des pays à vouloir 
s’emparer des pays voisins. La guerre 
faisait rage même entre nations au-
trefois amies.

Tous ces évènements n’empê-
chaient pas la science de progresser. 
Les astronautes nombreux allaient 
de la Terre aux stations spatiales où 
se développaient des grandes indus-
tries. On cartographiait le ciel de plus 
en plus précisément pour prévoir 
des prochaines expéditions ou tout 
simplement pour éviter les collisions 
entre satellites civils ou militaires.

Une constellation inconnue
C’est ainsi qu’un soir, au centre 

d’astronomie proche de Jérusalem, 
on découvrit un alignement étonnant 
d’étoiles dans le ciel. Cette constella-
tion formait comme trois lettres qu’on 
pouvait décrypter comme « Pax ». Le 
premier découvreur crut à une hallu-
cination. A force de regarder dans un 
télescope géant, on pouvait se trom-
per, mais un collègue du même obser-
vatoire confirma sa découverte.

Qu’est-ce que cela pouvait signifier ? Le mot même était inconnu de tous. Nulle 
trace, y compris dans les réseaux d’Internet.

Plus intuitive peut-être, une jeune collègue eut l’idée d’aller chercher dans un 
vieux dictionnaire et trouva que ce mot incompris signifiait « paix ». Cela n’avan-
çait guère mais était une indication.

Les cartographes alertés se demandèrent si le signe dans le ciel correspondait à 
un lieu sur la Terre. Le résultat fut décevant, car le signe correspondait à un village 
sans importance, Nazareth. Par acquis de conscience, on envoya des employés de 
l’observatoire voir ce qu’il en était. Ils revinrent sans rien avoir vu d’intéressant. 
Ils signalaient, par exemple, un atelier de charpentier où ils avaient vu un homme 
au travail avec un jeune enfant et une femme qui ramenait de l’eau chez elle. Rien 
d’intéressant donc.

Pourtant, ce village, contrairement à beaucoup d’autres lieux, étaient vraiment 
paisible et les habitants semblaient bien s’entendre. Le mot « Paix » pouvait s’ap-
pliquer à eux, mais ce n’était pas significatif pour les scientifiques. Qu’un homme 
appelé Joseph travaille, qu’une femme dénommée Marie s’occupe de sa maison, 
qu’un jeune enfant nommé Jésus soit présent, cela ne pouvait pas se mettre en 
équation, encore moins avec un signe dans le ciel.

La paix en marche
C’est bien plus tard que le mystère avait commencé à s’éclairer. La paix décrite 

par les étoiles commençait à se généraliser, le jeune Jésus étant devenu un pré-
dicateur appelant à la paix, à l’amour entre les hommes, guérissant les malades, 
portant son attention aux plus pauvres.

On aurait pu croire que cet élan vers la paix allait gagner tout l’univers, mais 
trop d’intérêts étaient en jeu pour qu’il en soit ainsi. On décida d’éliminer ce Jé-
sus trop encombrant aux yeux des puissants. Après un procès bâclé, on le mit à 
mort mais ses partisans affirmèrent qu’il était à nouveau vivant. La constellation 
« Pax » formée par les étoiles continua de briller. La lumière de la paix continua 
de gagner les cœurs. La planète Terre n’était certainement pas sauvée, mais elle 
commençait à respirer un peu mieux. Allait-on vers le salut ? L’avenir le dirait.

Abbé Yves Guiochet, rédacteur en chef.

Une constellation pour la paix
En ces temps très lointains, rien n’allait plus sur la planète Terre. Heureusement, 
des colonies s’étaient installées sur d’autres planètes, Mars et la Lune en particulier.
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Réflexion

La résilience : 
une belle histoire

Pauvreté, je n’ose te nommer ou t’appeler ainsi !
Issu d’un milieu aisé, mon père était cadre d’entreprise, 

je n’ai jamais manqué de rien : affection de ma mère, ou-
verture d’esprit de mon père, un microcosme sympathique 
étant leader d’une fratrie de 6 enfants.

Pourtant, mes parents ont connu la guerre, l’exode, les 
rationnements, les sirènes et les bombardements. La sur-
vie était assurée grâce à l’entraide et à l’astuce : quelques 
poules et des lapins dans le jardin pour apporter des pro-
téines indispensables.

 Ils étaient chanceux mes parents. Elevés dans la crainte 
et dans la peur, ils m’ont néanmoins imprégné de la rigueur 
du quotidien, celle qui permet de se structurer, de ne pas 
aller de « gauche-droite ». Combien de mères de familles 
aujourd’hui se préoccupent avec anxiété de la possibilité 
de confectionner le repas prochain ? Beaucoup dans cer-
tains milieux défavorisés du quart monde, et encore plus du 
tiers-monde.

Combien d’hommes de tous âges n’ont pas de perspective 
de travail stable, et par conséquent de salaire et de logement ?

Ces incertitudes conjuguées quotidiennement dans cer-
taines familles minent l’énergie de la journée et les désta-
bilisent, allant souvent de pair avec la somatisation par la 
maladie, qui, elle-même, peut être à l’origine de tout ce 
processus.

Combien de parents peuvent assurer à eux seuls, le suivi 
scolaire de leurs enfants ? Combien peuvent leur apporter 
la liberté d’esprit par la culture et la connaissance des arts 
en particulier ?

Sachons orienter notre regard 
vers les actes fondateurs

Ce tableau gris-monochrome cache toutefois des actes 
qui peuvent être fondateurs qu’ils soient transitoires et/
ou pérennes. Nos regards peuvent se tourner vers des « ac-
tions polychromatiques » comme celles extirpant le SDF ou 
le « sans papier » vers une situation professionnelle et donc 
un logement. Ce même SDF a été porté par des familles 
d’accueil empathiques, aidant ainsi le processus de réinté-
gration à se mettre en mouvement !

Regards portés aussi vers ces voisins de palier qui ap-
portent régulièrement du pain et des viennoiseries à la 
nuée d’enfants-moineaux-voisins.

Regards portés vers cet étudiant, ou ce retraité qui re-
prennent confiance, vers cet adolescent en difficulté sco-
laire. En fin d’exercice, la maman apporte café et petits gâ-
teaux de remerciements. Et puis viennent les examens avec 
ces belles surprises de mentions, de passage du brevet. La 
magie de la résilience a fait son effet.

Quel est ce miracle de la résilience ? 
C’est la force de la vie

Cette force, elle puise son énergie dans le microcosme qui 
transforme ce qui n’est que mouvements désordonnés, en 
organisation dynamisante.

La faute à qui ? A celui qui lui a dit : « Je t’aime et j’ai 
confiance en tes capacités à remonter la pente. »

Oui Madame, vous pouvez remonter la pente en sachant 
que votre position est centrale pour votre famille, avec 
votre mari, vous en êtes le pilier. Vous Monsieur ? Oui, vous 
pouvez réussir votre reconversion professionnelle, car votre 
famille compte sur vous, et à cause de cette confiance vous 
êtes capable de dépasser vos inquiétudes et vos question-
nements.

La résilience, je l’ai connue, moi aussi, lorsque mon profes-
seur d’université m’a écrit que j’avais réussi un très bel exa-
men. Alors que tout mon intellect s’était fermé, bloquant 
complètement mes « écoutilles », suite à des remarques 
désobligeantes d’enseignant : « Combien vos parents ont 
payé le directeur pour que vous puissiez passer en classe 
supérieure ? » ou « élève inapte à faire des études ».*

La résilience a pour moteur la confiance redonnée. Le 
message de Noël n’est-il pas un message de résilience pour 
l’humble humanité à qui on annonce qu’elle est aimée et 
pardonnée de ses errances ?

Patrick Lestienne, Directeur de recherche retraité de l’INSERM.
* « Une partie d’échecs gagnante », éditions Edilivre. P.-P. Lestienne, auteur.
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Manifestations du mois de novembre
Bon à savoir

Au marché de Noël de l’école de la Providence, les 19 et 20 novembre, à la salle des fêtes de Matha, un stand sera 
à votre disposition. Vous pourrez vous y procurer le calendrier 2023 de l’association, le mug souvenir des 10 ans, 
demander un renseignement, faire un don (Etoil’clown appartient à la Fédération Française des Clowns Hospitaliers 
FFACH. Reconnue d’intérêt général, l’association délivre des reçus fiscaux à ses donateurs, ouvrant droit à réduction 
d’impôt) ou papoter tout simplement… www.etoilclown.com

Solidaire Migron
Commerce équitable Association créée en novembre 2011. Le but de cette association est de vendre des produits 

dans le cadre du commerce équitable pour venir en aide aux petits exploitants des pays en voie de développement.
Vous trouverez un choix varié de produits alimentaires (café, thé, chocolat, sucre, pâtes, riz, gâteaux, etc.) en vente 

à l’issue de la messe du dimanche 27 novembre.
La collecte d’automne de la Banque Alimentaire (BA), le rendez-vous solidaire. Le dernier week-end de novembre, 

les Banques Alimentaires font appel à la générosité du grand public. Lors de la collecte de printemps, la BA de Cha-
rente-Maritime a collecté 2.015 tonnes de produits de première nécessité. Ce sera les vendredi 25 et samedi 26 
novembre, dans les trois supermarchés de Matha. Merci pour votre accueil.

Succès de la braderie de Solmat
La braderie d’automne de Solmat (Solidarité-Matha), cor-

respondant de la Banque Alimentaire de Charente-Maritime 
(BAC), s’est étalée sur deux jours, les 7 et 8 octobre, au local 
de la rue des Douves. On pouvait y trouver des vêtements 
(enfants, adultes), des livres, du linge de maison et des ar-
ticles pour la petite enfance à des prix défiant toute concur-
rence ! Ce sont 185 acheteurs qui se sont présentés durant 
ces deux jours (bien plus qu’en 2020 et 2021). Les bénéfices 
réalisés vont permettre de remplacer l’un des congélateurs 
et offrir aux ayants droit la gratuité du colis de Noël qui sera 
substantiellement valorisé. Rappelons que le vestiaire est 
ouvert tous les lundis des jours ouvrables, de 14 h à 18 h. 
Les bénéfices réalisés permettent de compléter les colis des 
ayants droit distribués tous les vendredis après-midi des 
semaines impaires. Les denrées alimentaires proviennent, 
en majeure partie, des entrepôts de la BACM de Périgny 
(près de La Rochelle), mais aussi des « ramasses » dans les 
grandes et moyennes surfaces du secteur. La BACM, grâce à 
ses collectes de printemps et d’automne, ainsi que ses « ra-
masses » auprès des grandes centrales alimentaires, peut 
ainsi répondre au gaspillage et donner à manger à ceux 
dont les revenus sont insuffisants pour bénéficier d’une ali-
mentation équilibrée.

Succès pour la 9e édition 
des Foulées Nature

La 9e édition des Foulées Nature, organisée par Matha 
Course Nature, s’est déroulée le 1er octobre, au parc du châ-
teau, par un temps quelque peu pluvieux. Ce sont 488 cou-
reurs et marcheurs (+ 120 par rapport à l’an passé) qui ont 
participé aux quatre épreuves au programme de cet après-
midi : courses enfants gratuites (1 km et 1,9 km ; départ à 
13 h 45) ; 5 km (départ à 15 h 15) ; 10 km (départ à 15 h) ; 
20 km (départ à 15 h) ; marche (départ à 14 h 30). Un lot 
était offert aux 300 premiers inscrits et un jambon pour 
toute équipe de 10 personnes préinscrites ensemble. 
A noter que le Trail Charente-Maritime, épreuve qualifiante, 
s’est joint à cette journée. Les concurrents ont apprécié le 
déroulement des épreuves, leur organisation et les lots of-
ferts. Une réunion de bureau a eu lieu le 7 octobre au com-
plexe associatif, au cours de laquelle le président, Eric Jaud, 
a fait le bilan de la journée et a déjà envisagé la 10e édi-
tion en 2023. L’objectif est d’atteindre les 500 participants 
à condition, toutefois, d’étoffer l’association et de trouver 
les bénévoles pour l’organisation et le contrôle le long des 
différents parcours.

L’assemblée générale de Matha Course Nature est fixée 
au samedi 10 décembre, à 11 h, au complexe associatif.

Sites Internet : www.courirencharentemaritime.fr; 
tél. Eric Jaud au 06 75 34 81 38.
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Proposition d’ateliers 
Communication Non Violente

Le conseil pastoral de notre paroisse se questionne 
régulièrement sur ce que la communauté peut appor-
ter sur le territoire du Pays de Matha. Au cours de l’une 
de ces réflexions, il était apparu que de (petits) conflits 
se font régulièrement jour, parfois au cœur de familles 
ou des villages. Nous avions alors souhaité proposer 
des « clés », un « savoir-faire », permettant à chacun 
de savoir agir dans ces moments difficiles. La Commu-
nication Non Violente s’est alors présentée comme une 
méthode idéale.

C’est ainsi que le CMR 17 (Chrétiens dans le Monde 
Rural) s’est présenté comme partenaire dans cette dé-
marche qu’ils ont proposée dans le sud du département 
il y a quelques années à destination des familles. Ils sont 
donc un appui essentiel qui nous permet aujourd’hui 
de proposer 6 ateliers, répartis sur 3 journées, de 10 h 
à 17 h, les :
– Samedi 3 décembre 2022.
– Samedi 7 janvier 2023.
– Samedi 21 janvier 2023.

Vous êtes invités à diffuser largement ces informations. 
Si vous ou bien des personnes de votre entourage sont 
intéressés, nous vous invitons à vous inscrire au plus vite 
pour composer un groupe : tél. 05 46 58 51 82 (le matin), 
tél. 06 77 75 85 36 ou perron.alice@gmail.com

Le Secours Catholique 
a désormais un local

Le 15 octobre, a eu lieu l’inauguration du local du Secours 
Catholique, situé dans la ZA de Champ-Ferron (ancienne lai-
terie). Durant tout l’après-midi, il était possible d’acheter, 
au profit de l’association, meubles, vaisselles, objets divers, 
livres, à des prix défiants toute concurrence. Tout ce qui est 
vendu provient de dons de particuliers et les bénéfices per-
mettent, notamment, d’aider les personnes dans le besoin 
ou qui peinent à trouver logement ou mobilier. Les deux 
responsables du local sont Dominique Deldicque et Jean-
Claude Pommier. Le Secours Catholique de Matha relève 
de celui de Saint-Jean-d’Angély, 22, rue du Jeu-de-Paume 
(tél. 05 46 32 27 43). 

Accueil au local tous les 2es mercredis du mois 
(de 14 h à 17 h), les 4es mercredis du mois (de 10 h à 12 h) 

ou sur rendez-vous en téléphonant au 07 57 40 88 03.

La MOP a tenu 
son Assemblée Générale

Le 1er octobre la MOP (Matha Opération Partage) a 
tenu son assemblée générale, au complexe associatif, 
sous la présidence de Françoise Sustra. Créée, à l’ori-
gine, par des fidèles des églises catholique et protes-
tante du canton, la MOP est devenue une association 
neutre, laïque et ouverte à tous. Elle est passée de 
15 personnes en 2008 à 80 bénévoles mobilisés sur 
3 jours en 2021 ! Son bric-à-brac annuel est devenu 
une véritable brocante, attirant aussi bien les pro-
fessionnels que les particuliers. Les objets, de toute 
nature, vendus à petit prix, proviennent des dons de 
particuliers et se font de plus en plus beaux et de plus 
en plus nombreux. L’objectif de cette brocante est 
de soutenir une association locale et étrangère qui 
œuvre dans les domaines de la nourriture, de l’eau, 
de la santé, de l’éducation. Les bénéfices sont remis 
directement aux intéressés grâce à des réseaux bien 
connus des responsables. Les gains récoltés en 2021 
ont permis de soutenir deux associations : une du 
Rwanda, en offrant de quoi acheter des citernes et 
du matériel permettant de traiter l’eau recueillie. Les 
élèves d’une école de 36 classes, ainsi que les habi-
tants des villages voisins, bénéficieront désormais 
d’une eau potable ! Solmat (Solidarité-Matha), cor-
respondant de la Banque Alimentaire de Charente-
Maritime, profite également d’un don conséquent.

La MOP prépare actuellement sa brocante 2022 
dont les dates retenues sont les 19 et 20 novembre 
prochains. De nombreux volontaires sont atten-
dus pour le transport des marchandises le vendredi 
matin et l’installation des stands ; ainsi que pour les 
permanences et la tenue des stands les samedi et di-
manche, enfin pour le rangement et le transport des 
invendus le dimanche, à 17 h.

Siège de Solmat : mairie de 17160 Matha.
P. Girard.
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Les 10 ans d’Etoil’clown !
C’est le samedi 15 octobre, à la salle des Camélias à Saintes, 

qu’a eu lieu l’Assemblée Générale d’Etoil’clown.
Une soirée festive, ou l’émotion était au rendez-vous lors de 

la découverte d’un petit clip (réalisé fin 2022) pour promouvoir 
l’association.

« Dans nos cœurs ça fait boum ! boum, boum !... » Enton-
naient les clowns, refrain d’une chanson composée par eux-
mêmes pour ce dixième anniversaire. Eh oui, on ne fête pas 10 
ans d’un coup de baguette…

On se souvient encore du lancement d’Etoil’clown par Mali-
ka, clown hospitalier professionnelle, et d’une poignée de bé-
névoles aux valeurs hautement solidaires et à la volonté sans 
détour.

Comment ne pas avoir une pensée vers tous les généreux 
donateurs de la première heure de notre secteur. 

Merci d’y avoir cru ! (Groupama, Crédit Agricole, l’Afrim, Les couleurs de l’antenne, Slash à Beauvais…).
De 1 à 13, voilà en 10 ans d’activité l’envolée du nombre de clowns qui gravitent autour d’Etoil’clown.
La structure a bien grandi et ses missions se sont étendues aux plus fragiles d’entre nous.
Chaque semaine, rires et sourires éclairent cinq pédiatries (Angoulême, Niort, La Rochelle, Rochefort, Saintes) et deux 

EHPAD.
Quand Etoil’clown dit que : « Vos dons créent des sourires » ce n’est pas une phrase à prendre à la légère ! Aucun hôpital 

ne prend dans son budget de quoi s’offrir les services de clowns hospitaliers.
C’est uniquement grâce aux petits, moyens, et gros donateurs que l’association mène sa mission. Vous êtes les vrais res-

ponsables des bienfaits offerts aux enfants et aux personnes âgées. C’est pour ça que l’association est heureuse de fêter ses 
dix ans avec vous !

Le Petit Escargot ! C’est nous !
Nous arrivons tout juste à Matha avec notre maison sur le dos. Ce qu’il y a dedans ? Tout ce 

qui nous tient à cœur et la passion de transmettre tout en pédagogie et en bienveillance :
Du spectacle vivant, du théâtre musical pour les familles ; des ateliers : théâtre, chant, écri-

ture, enregistrement de contes audio pour les enfants et également pour les adultes ainsi que 
des concerts jazz, bossa nova et chanson française. 

N’hésitez pas à venir nous rencontrer nous avons encore plein de jolis projets à construire 
ensemble et ainsi participer au dynamisme de notre région.

Contact@lepetitescargot.org, tél. 06 52 51 32 25 - www.lepetitescargot.org
Alexandre et Géraldine, sans oublier : Victor, Mathilde et Etienne !
« C’est tout nouveau, nous allons avoir la chance de pouvoir donner une représentation d’un de nos spectacles « Jules et 

la victoire de l’imaginaire ! » Le mercredi 28 décembre, à 17 h, à la salle des fêtes de Matha !
L’entrée sera libre.

La Semaine Bleue chez nous
Dans le cadre de la Semaine Bleue, moment privilégié pour informer et sensibiliser l’opinion sur la contribution des 

retraités à la vie économique, sociale et culturelle, l’association La Motte des Fées a invité à plusieurs temps forts en 
octobre et novembre. Avec le 5 octobre, des « Petits moments de danse animés » avec l’accordéoniste Gérard Pérou, 
événement cogéré avec les Foyers ruraux de Saint-Jean-d’Angély et le Local Jeunes de Matha qui a tenu une buvette. 
Le 7 octobre, un spectacle de théâtre était proposé, à la salle des fêtes, avec Les Mains Chaudes de la Compagnie de 
L’Esquif. Ce spectacle est une création originale née dans le cadre d’un projet de valorisation des paroles des per-
sonnes atteintes de la maladie d’Alzheimer avec une évocation en toute légèreté, aux dialogues vifs, avec des corps 
qui dansent, des voix qui chantent, sur un petit chemin de traverse. Il s’agit d’une commande de l’Agence Régionale 
de Santé Nouvelle-Aquitaine dans le cadre du projet « Je ne voudrais pas déranger » sur le thème « Autour d’Alzhei-
mer, des réalités différentes ». Le 3 novembre, était organisée, au complexe associatif une journée jeux avec l’ALSH 
Les P’tits Castors, de Beauvais, le Local Jeunes et l’EHPAD de Matha. Journée animée par La Motte des Fées et les 
jeux de la ludothèque.
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Bagnizeau➤

Bazauges➤

Ballans➤

Nouvelles du Pays de Matha
Beauvais-sur-Matha➤

Obsèques
Le 3 novembre, de Madeleine Cordon, née Bagnas, dé-

cédée à l’âge de 88 ans ; elle résidait aux 4 Saisons des 
Touches-de-Périgny.

Condoléances à cette famille dans la peine.

Chute
Mme Sauvion est tombée à son domicile, plus de peur que 

de mal, rien de cassé.

L’incivilité
Les manquements aux règles du comportement en socié-

té sont omniprésents dans nos vies quotidiennes. L’incivi-
lité est un comportement qui ne respecte pas une partie ou 
l’ensemble des règles de vie en communauté telles que le 
respect d’autrui, la politesse ou la courtoisie, l’ordre public. 
La pertinence de cette section est remise en cause, les inci-
vilités sont des comportements contraires à la civilité qui 
englobe les règles de la vie en société et d’un lieu. L’inci-
vilité diffère selon les personnes, les environnements ou 
les entreprises. Un comportement incivil pour l’un ne l’est 
pas nécessairement pour l’autre L’incivilité traduit donc 
la transgression de règles sociales qui ne blessent pas phy-
siquement les individus. Mais dont le non-respect change 
négativement le rapport entre les individus et diminue la 
confiance dans le vivre ensemble. Une incivilité est une ac-
tion ou une parole contraire à la civilité. Elle est présente 
autour de nous, réapprenons à vivre ensemble et à se res-
pecter.

Janine Arnaud
Une erreur s’est glissée dans l’article du mois dernier. En 

effet, Janine n’a pas élevé les frères orphelins, mais a aidé 
sa belle-mère et la grand-mère dans l’éducation des frères 
encore jeunes.

Défibrillateur
A la demande de certains administrés un employé spécia-

liste défibrillateur en Vals de Saintonge est venu faire une 
démonstration à la salle des fêtes pour la mise en route de 
cet appareil, en attendant l’arrivée des premiers secours. Ce 
vendredi 14 octobre, une quinzaine de personnes étaient 
donc présentes et ont écouté attentivement les conseils 
et les gestes à effectuer, avoir un défibrillateur, c’est bien 
beau, mais faut-il encore savoir s’en servir !

Bien sûr, il est souhaitable de ne pas en avoir besoin, mais 
sait-on jamais. Merci donc à la municipalité et au respon-
sable de ce service qui nous a gentiment fait part de ses 
connaissances en la matière et au bon fonctionnement de 
l’appareil sauveur de vies comme il nous a dit. En cas de 
besoin, il est disponible en permanence à la mairie dans 
l’ancienne cabine téléphonique.

Concert Chœur d’Hommes 
du Haut-Poitou

En partenariat avec la municipalité de Beauvais, 
Cap Saintonge, organisateur de ce concert, ont ac-
cueilli, le 8 octobre, en l’église Notre-Dame de l’As-
somption, le Chœur d’Hommes du Haut-Poitou pour 
un magnifique concert qui a réuni plus de cent per-
sonnes. Cette formation compte une cinquantaine 
de choristes, soutenus par un pianiste professionnel, 
Vincent Gahard, et dirigés par Maryse Sonnet, pia-
niste de formation, organiste et soprano. Cette der-
nière a eu l’idée de créer une quatrième chorale poi-
tevine, un chœur d’hommes… Ce fut immédiatement 
un grand succès. Deux voix féminines d’exception, 
Véronique Lebaud : soprano et Marie-Laure Boyer : 
mezzo-soprano. Un très riche répertoire éclectique 
permet de satisfaire tous les goûts des spectateurs. 
Des grands airs d’opéra (Gounod, Mozart, Berlioz, 
Verdi…) aux musiques de films, des chants tradition-
nels de divers pays et régions… Ce fut un grand mo-
ment de bonheur pour le public venu assister à ce 
concert.

Traité de bon usage de vin
Le 22 octobre : spectacle Rabelaisien qui a réuni sur scène 

trois grands artistes : Odile Michel, Patrick Olivier et Cyril 
Giroux, dans les rôles de la Grande Prêtresse, le Grand Or-
donnateur et le Grand Maître.

Ce récit théâtral, musical, poétique et gustatif rend hom-
mage à Rabelais, par tout un langage épicurien où les ar-
tistes entraînent le public dans un délire hédoniste grâce aux 
bienfaits que délivre le vin… Rassurez-vous... le vin n’a pas 
coulé à flot, mais ce fut une « grande messe épicurienne » 
où le public (une quarantaine de personnes), largement sol-
licité a participé dans la joie et la bonne humeur aux chants 
sacrés de ce Traité... Spectateurs enivrés de mots et de sens 
qui ont eu le privilège d’échanger avec les artistes à l’issue 
de la représentation...
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Courcerac➤

Cressé➤

Blanzac-lès-Matha➤

Obsèques
– Le 10 octobre de René Boutin, décédé à l’âge de 89 ans. 

Cérémonie civile au cimetière de Beauvais.
Condoléances à sa famille. 

– Le 26 octobre de Dimitri Gentillaud, à l’âge de 45 ans. 
Cérémonie religieuse en l’église de Matha Saint-Hérie où 
une foule nombreuse et recueillie a accompagné Dimitri. 
Dernier hommage au cimetière de Saint-Hérie.

Son épouse, Nadège, fait partie du personnel employé 
par la mairie de Beauvais.

A sa fille Angèle, à son épouse Nadège 
et à toute sa famille, nous adressons nos sincères 

condoléances dans cette douloureuse circonstance.

Décès
– René Thineau, 89 ans, le 26 octobre, domicilié 7, Grande-

Rue. Un dernier hommage lui a été rendu le 28 octobre, au 
cimetière de Blanzac.

– René Mellier, 88 ans, le 25 octobre, domicilié 66, route de 
Matha. Cérémonie religieuse à l’église de Blanzac, le 31 octobre, 
suivie de l’inhumation au cimetière de cette même commune.

A ces familles endeuillées, 
nous présentons nos sincères condoléances.

Boîte à livres
A l’initiative des parents de jeunes enfants, il a été installé 

une « boîte à livres » à l’arrêt de bus, à côté de la mairie. Si 
vous avez des livres d’enfants qui « dorment » chez vous, 
pourquoi ne pas en faire profiter de jeunes lecteurs qui 
pourront les emprunter.

Merci pour cette belle idée, aux généreux donateurs et à 
la municipalité.

L’ACCA communique
« Education à l’environnement et au développement durable »

Les enfants de l’école primaire de la Providence viennent 
de participer à une action de nettoyage de la nature organi-
sée par les chasseurs de Blanzac.

Les élèves et leurs enseignants avaient rendez-vous ce lundi 
10 octobre sur deux sites du territoire de l’ACCA afin de par-
ticiper à une action de ramassage de déchets sauvages, avec 
les chasseurs de la commune. Près de cinquante enfants et 
adultes se sont ainsi retrouvés autour d’un même défi : contri-
buer à la préservation de la nature et apprendre à la respec-
ter. Plus d’une tonne de déchets qui polluait les haies et bo-
queteaux de Blanzac a ainsi été évacuée jusqu’au centre de 
recyclage dans les trois remorques des bénévoles de l’ACCA. 
Fruit d’une véritable collaboration intergénérationnelle pour 
la préservation de la nature, tous les déchets sauvages ont 
été ramassés et triés de manière sélective par les enfants, les 
enseignants et l’équipe dynamique de chasseurs dans une am-
biance consciencieuse. Cette initiative de l’ACCA et des ensei-
gnants de la Providence s’inscrit pleinement dans la démarche 
éducative des enfants… et des plus grands !

Une fois de plus, en toute discrétion et en dehors de toute 
polémique sur la pratique de la chasse, l’ACCA a prouvé sa 
volonté d’amplifier ses efforts pour lutter contre les pra-
tiques peu respectueuses de nos campagnes et contribuer 
à la restauration des espaces naturels, au bénéfice de tous.

Hand-Fit
Le lundi, de 19 h 30 à 20 h 45, à la salle des fêtes orga-

nisé par l’Avenir Matha Handball, depuis le 19 septembre. 
Le Hand-Fit, c’est une séance de sport avec des ballons 
qui permet d’exercer une activité physique par l’auto-mas-
sage, le cardio, la relaxation, la coordination gestuelle. C’est 
une pratique sportive dérivée du handball qui permet de 
relâcher les tensions musculaires et favoriser l’activité en 
groupe avec des conseils de posture. C’est accessible à tous. 
Pour toute personne intéressée, c’est à la salle des fêtes, 
tous les lundis, à 19 h 30. 

Mme Carmen Lambert est très heureuse de vous annoncer 
un heureux événement chez sa petite-fille Emilie (fille de 
Nathalie) : la naissance de Lylou, le 14 octobre.

Bienvenue à Lylou.
Bienvenue à Catherine Edeline et Roland Lavoix au 6, pas-

sage Carnot, ainsi qu’à Matthias Arnaud et Estelle Barranger 
au 2, rue de La Licherie, au lotissement de l’étang.

Bonne adaptation dans notre village.

Décès
De Gérard Delobel, le 30 septembre, à Lille (59), à l’âge de 

70 ans. Il était domicilié au village de La Ferouze, au 2, rue 
du Lavoir. Il a été incinéré dans le Nord.

Toutes nos condoléances à la famille.

Départ
Maryse Micheneau a quitté définitivement son domicile 

36, rue Pont-Gérard, au mois d’octobre, pour s’installer au-
près de sa famille.

Nous lui souhaitons une bonne adaptation 
à son nouvel environnement.

Décès
René Peraud est décédé le 8 octobre à son domicile, 

3, rue de la Planche, à l’âge de 91 ans. Il était né le 29 jan-
vier 1931, à Seigné. A l’âge de la retraite, avec son épouse, 
ils sont venus habiter à Cressé. Ses obsèques ont eu lieu en 
l’église de Cressé, le 14 octobre, suivies de l’inhumation au 
cimetière de la commune.

A son épouse, ses enfants ainsi qu’à toute la famille, 
nous présentons nos sincères condoléances.

Prochaine festivité
Samedi 3 décembre, de 10 h à 19 h, le comité des 

fêtes organise son deuxième marché de Noël, sur le 
parking de la salle des fêtes. A l’approche des fêtes, 
une idée cadeau ou repas peut être utile, alors une 
visite s’impose. Marché d’artistes et d’artisans, pro-
duits locaux, buvette avec vin chaud, marrons gril-
lés, crêpes, démonstration de maréchalerie, balade 
à poney et animations pour les enfants. La soirée se 
terminera par un dîner spectacle uniquement sur 
réservation. Pour tous renseignements, vous pouvez 
joindre Mme Céline Viétérak au 07 80 32 57 52.
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Les Touches-de-Périgny➤

Macqueville➤

Massac➤

Matha➤

Haimps➤

Gibourne➤

Obsèques
Le 19 octobre, de Jacques Gaborit, âgé de 87 ans, domi-

cilié rue de la Chagnée. Cérémonie en l’église de Gibourne, 
inhumation au cimetière de cette même commune.

A Anne-Marie son épouse, sa fille Marie-Dominique, son 
gendre, ses petits-enfants, arrière-petits-enfants, toute sa 
famille, ses amis, nous offrons nos sincères condoléances.

Nouveaux arrivants
Nigel et Denise Murphy, rue du Petit-Echo, en résidence 

permanente. Kévin Fernandez, route de Coucoussac. Emie 
Bourgouin, rue du Commerce.

Spectacle
Le dimanche 11 décembre, à la salle des fêtes, aura lieu 

le Noël des Enfants.

Piscine
La piscine de Haimps, 16, rue des Ecoles, est réouverte 

depuis le 19 septembre. Une nouvelle équipe est en place. 
Pour tous renseignements, il faut s’adresser à Manu, 
tél. 06 89 92 77 10 et Thomas, tél. 06 78 61 88 14.

L’automne est là avec ses belles couleurs et ses journées 
ensoleillées. Profitons-en. Les jours raccourcissent. Nous 
avons tous une pensée pour nos défunts en fleurissant leurs 
tombes ; et ce, dans la mesure du possible. 

Et voici Halloween !
Coco, notre cantinière et responsable de la garderie, a 

proposé de fabriquer des décorations pour le village. Les 
enfants de la commune ainsi que les parents et grands-pa-
rents ont été conviés pour l’aider. Il y avait du monde au 
rendez-vous. Un mercredi, un atelier a été installé sous le 
préau de l’école pour peindre les personnages en bois fabri-
qués par un ancien menuisier du village. Les enfants, avec 
application les ont peints. Coco a fait les finitions. Plusieurs 
ateliers avaient été mis en place et chaque enfant a pu fabri-
quer des petits objets sur le même thème, qu’ils ont conser-
vés. Cet après-midi s’est terminé par un goûter offert par 
la commune et il a permis de faire connaissance avec des 
personnes nouvellement arrivées dans le village.

Crèche
Depuis de nombreuses années, des bénévoles ins-

tallaient une crèche dans l’église de Haimps. Marie-
Renée et James Goujeaud se sont investis ces der-
nières années et, cette année, ils ont décidé de ne 
plus le faire. Tout ce qui compose cette crèche se 
trouve à leur domicile. Nous les remercions pour leur 
investissement. Si des personnes veulent prendre la 
suite, ils peuvent s’adresser à eux. Leur numéro de 
téléphone est le 05 46 58 73 62. 

Décès
De Jeanne Renard, née Berthelot à l’âge de 98 ans. Ses 

obsèques religieuses ont eu lieu le 11 octobre, à l’église des 
Touches et l’inhumation au cimetière communal.

Loto
Le comité des fêtes organise son loto le samedi 3 dé-

cembre, à 20 h 30, à la salle des fêtes.

Naissance
Le 22 septembre, de Lorenzo, au foyer de Dylan et Cindy 

Balan, domiciliés rue des Ecoles.
Félicitations aux parents et meilleurs vœux à Lorenzo.

Le dimanche 9 octobre, une randonnée pédestre (Trail 
marche nordique) a été organisée par VTTIX, 10, 15 et 25 km 
au choix et au rythme de chacun. Soixante-dix personnes 
ont participé et pris le pot de l’amitié à la fin du parcours.

Décès
Nous apprenons le décès brutal de Pascal Filleul, à l’âge 

de 59 ans. Ses obsèques ont eu lieu le 20 octobre, à Soyaux. 
Pascal était le frère de Michel, il avait fait tout son appren-
tissage de boucher chez M. Pinsonneau, à Beauvais.

Courage et sincères condoléances à toi Michel, 
Annette et toute votre famille.

Naissance
Le 10 octobre, de Mathis, au foyer d’Anthony Mapal et 

Mélissa, née Lenestour, au 64, rue André-Brugerolle.
Tous nos vœux à Mathis.

Décès
– Le 13 octobre, de Ginette Geoffroy, née Recotillon, à 

l’âge de 96 ans, résident rue de la Laiterie.
– Le 18 octobre, d’Alain Brassard, âgé de 77 ans, domicilié 

rue Chante-Alouette.
Condoléances à ces familles éprouvées.
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Saint-Ouen-la-Thène➤

Le village associatif de La Motte
La Motte des Fées a, pour la première fois, organisé, le 15 

octobre, un « village associatif » auquel ont répondu quinze 
associations. De nombreux visiteurs ont parcouru les allées 
du Jardin de la Paix et des Solidarités. Au programme, notam-
ment : l’atelier construction d’un dôme géodésique, un atelier 
zéro déchet, une représentation des élèves de l’Aidem (école 
de musique de Matha et d’Aulnay), des débats sur la reprise 
des exploitations agricoles, l’agriculture biologique, les cir-
cuits courts, etc. avec les amis de la Confédération paysanne, 
les stands des associations locales (Antenne, Nature, Loisirs 
et Patrimoine ou ANLP ; démonstrations du club d’escrime de 
Matha, des jeux géants en bois…). A partir de 18 h 30, le Baby 
Brass Band a déambulé en centre-ville ; un voyage sonore qui 
allait de Gainsbourg à Cuba sur un ton « rigolard ». Et à 20 h 30, 
un concert de Karpatt, à la salle des fêtes ; avec chanson fran-
çaise, jazz manouche, rock et rythmes sud atlantiques, au gré des voyages et des rencontres. Cette journée lançait la saison 
de La Motte des Fées. Le programme des diverses manifestations prévues jusqu’en 2023 est actuellement disponible sur 
www.lamottedesfees.com

L’ouverture du CADA/CAES Saintongïs à Saint-Ouen-la-Thène (17490) !
Viltaïs, une association dont le siège social se situe à Moulins (03), a la volonté de donner sa 

chance à chacun, en accompagnant vers l’autonomie et la responsabilisation. 
Nous avons diverses activités (des résidences sociales, des restaurants, plusieurs CADA et HUDA, 

des dispositifs d’accompagnement de réfugiés…) implantées sur 19 départements (de l’Isère à la 
Charente-Maritime). 

C’est ainsi qu’au printemps 2021, Viltaïs a été retenue par la Préfecture de Charente-Maritime 
pour l’ouverture d’un CADA (Centre d’Accueil pour Demandeurs d’Asile) de 25 places et d’un CAES (Centre d’Accueil et d’Eva-
luation des Situations administratives) de 50 places.

Avec le concours du maire de Saint-Ouen-la-Thène, Viltaïs a acquis des bâtisses construites en pierres charentaises pour 
accueillir ce centre. Le pari était osé, le challenge de taille : réhabiliter un coin de campagne, éloigné des services et axes de 
circulation principaux et y accompagner des personnes primo-arrivantes, vulnérables et sans doute peu habituées à vivre 
dans un environnement si champêtre. 

Le 22 juillet 2021, le CADA/CAES Saintongïs, du nom de la Saintonge, ancienne province historique des Charentes, a accueil-
li ses premiers résidents ! Au quotidien, l’équipe sociale accompagne les résidents dans leurs démarches liées à la demande 
d’asile, à la santé, et à l’intégration dans la vie sociale locale. L’apprentissage du français est un axe important de leur inté-
gration. 

Notre centre cherche donc à mobiliser des personnes bénévoles pouvant proposer des temps d’apprentissage du français, 
mais également des activités pour faire découvrir la région aux résidents. Nous sommes également preneurs d’autres pro-
positions ! 

Si vous souhaitez vous investir auprès de Viltaïs, n’hésitez pas à prendre contact avec Lucile Dumas, intervenante sociale au 
07 72 51 25 21 ou par mail lucile.dumas@viltais.eu
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Siecq➤ Sonnac➤

Thors➤

Naissance
Didier et Françoise Boudeau sont les heureux grands-pa-

rents d’un petit Louis, né le 20 octobre, à Cognac, au foyer 
de leur fils Damien et Vanessa, née Pinsard.

Tous nos meilleurs vœux à Louis.

Santé
M. Laurent Gilbert est hospitalisé à Bordeaux pour raison 

de santé.
Nous lui souhaitons un bon rétablissement

Enfin !
Route de l’ancienne cure voilà un bien joli nom, ou route 

de Mons. ça y est, elle a été refaite en grand de A jusqu’ 
à Z, c’est-à-dire enterrer les réseaux, les trottoirs sont tous 
beaux avec les gravillons roses, les bordures ainsi que les 
caniveaux remis à neuf. Bref ! une fois terminés, les travaux 
redonnent un look de jeunesse au quartier. Pour moi, mais 
c’est un avis très personnel, on pourrait la renommer » la 
rue rose », cela serait plus original. Les habitants du coin 
doivent être contents depuis le temps qu’ils attendaient. 
Elle est terminée… Enfin !

BSK.

ANLP (Antenne, Nature, Loisirs et Patrimoine) s’intéresse 
à la vallée de l’Antenne sous tous ses aspects : environne-
ment, nature, patrimoine architectural, vie paysanne, etc. 
L’association, présidée par Michel Adam, organise réguliè-
rement des réunions dites « nomades » qui ont lieu tour 
à tour dans les bourgs et villages de la vallée. Le jeudi 13 
octobre, la nomade s’est déroulée à Siecq en deux temps : 
à 16 h, visite du petit patrimoine sous la conduite du maire 
Suzanne Favreau, avec découverte de l’éolienne de Bol-
lée, de l’église Saint-Julien et son retable ancien, fontaine, 
maisons saintongeaises ; à 18 h, les invités se sont retrou-
vés dans l’ancienne école pour un tour d’horizon des activi-
tés récentes de l’association qui compte actuellement 243 
membres. De nombreux « ateliers » existent, la Motte des 
Fées, le samedi 15 octobre, au Jardin de la Paix et des Soli-
darités.

Que Jean-Pierre et Anne-Cécile Chantegrelet soient vive-
ment remerciés d’avoir donné accès à leur parc pour la dé-
couverte de l’éolienne.

Naissance
Camille est arrivé le 3 juillet dans le foyer d’Aurélie Charge 

et Shayna Barak, qui demeurent à Saint-Pompain (Deux-
Sèvres). Camille est le petit-fils de Frédéric Charge et ar-
rière-petit-fils de Denise Charge qui habitent les Vignes de 
Sonnac.

Piqure de rappel pour le week-end « Beaujolais » (le 19-
20 novembre).

Les enfants de la commune vont être gâtés ce dimanche 
4 décembre, un après-midi récréatif leur sera offert au foyer 
rural… Les invitations arriveront bientôt !

Parfois, la canicule peut avoir des côtés positifs : en effet, 
le samedi 22 octobre, beaucoup de monde était réuni pour 
la soirée avec apéritif, feu d’artifice, concert et repas cha-
rentais. Très bonne ambiance pour ce « paillou » !

Obsèques
Le 4 novembre de Renée Roturier, née Desforges, décédée 

à l’âge de 89 ans ; elle résidait aux 4 Saisons des Touches.
Condoléances à cette famille dans la peine.



Calendrier liturgique 
de la paroisse de Matha Au service de tous
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Chaque mardi :
 11 h 00 Messe à Matha, précédée 

à 10 h 30 du chapelet 
des pèlerins de l’Eau Vive.

Jeudi 1er décembre :
 18 h 30 Courcerac.
Samedi 3 décembre :
 18 h 30 Macqueville.
Dimanche 4 décembre :
 10 h 30 Matha (chapelle).
Jeudi 8 décembre :
 18 h 30 Louzignac.
Samedi 10 décembre :
 18 h 30 Prignac.
Dimanche 11 décembre :
 10 h 30 Matha (chapelle).
Jeudi 15 décembre :
 18 h 30 Bagnizeau.
Samedi 17 décembre :
 18 h 30 Ballans.
Dimanche 18 décembre :
 10 h 30 Matha (chapelle).
Jeudi 22 décembre :
 18 h 30 Brie-sous-Matha.
Samedi 24 décembre :
 18 h 30 Beauvais-sur-Matha 

(veillée de Noël).
Dimanche 25 décembre :
 10 h 30 Matha (chapelle) 

(messe de Noël).
Jeudi 29 décembre :
  Pas de messe.
Samedi 31 décembre :
 18 h 30 Thors.

Tour de garde des dentistes
Secteur Saintes, de 9 h à 13 h
– 4 décembre : Dr Maël Kessler, chemin de la Longée, Saint-Savinien.
 Dr Christine Hidie, 13, rue des Champs-de-Foire, Matha.
– 11 décembre : Dr Thomas Hauss, 39, rue du Jardin-Public, Cravans.
 Dr Valérie Guillet, 38, rue Alsace-Lorraine, Saintes.
– 18 décembre : Dr Pierre Gaston, 7, rue du Dr-Laënnec, Saintes.
 Dr Laurent Boinette, 5, rue des Bénédictines, Saint-Jean-d’Angély.
– 25 décembre : Dr Anne-Lise Cohidon, résidence Pierre-Loti, 

76, cours Lemercier, Saintes.
 Dr Célia Chantereau, 5, rue Saint-Maurice, Saintes.

Tour de garde des médecins
La nuit, le week-end et les jours fériés
Vous avez besoin de soins, vous pouvez joindre un médecin 
en faisant le 05 46 27 55 20. Il vous indiquera la conduite à tenir. 
En cas d’urgence seulement, faites le 15.

Tour de garde des pharmacies
Pour connaître la pharmacie de garde, composer le 32 37.

Service ADMR (Aide à Domicile en Milieu Rural)
A Matha : bureau, 26A, route de Cognac, tél. 05 46 58 65 84.
Permanence : Du lundi au vendredi, de 9 h à 12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h.
A Beauvais : Bureau, 19, place des Anciennes-Halles, tél. 05 46 58 20 78.
Ouverture du bureau : Le lundi, de 14 h à 16 h ; le mardi, de 9 h à 11 h ; le vendre-
di, de 14 h à 16 h et sur rendez-vous (numéro de téléphone ci-dessus).

AFRIM (Association Familiale Rurale Intercommunale de Matha)
Permanences : Le mardi, de 10 h à 12 h
4, place du Château-d’Eau, 17160 Matha, tél. 05 46 33 24 89.

Canton de Matha
Le nouveau transport à la demande 
sur le réseau Transports Nouvelle-Aquitaine est à votre disposition.
Pour toutes informations et réservations (toute l’année, du lundi au samedi, 
de 8 h à 19 h et de juin à septembre, jusqu’à 20 h)
Téléphonez au : 09 70 870 870.

Aumônerie de l’hôpital
Vous désirez pour vous-même ou pour l’un de vos proches, rencontrer l’aumônier 
ou une personne de l’aumônerie d’un centre hospitalier pour un temps de visite, 
de partage, de prière, recevoir un sacrement :
– Aumônier à Saint-Jean-d’Angély : Barbara Santagiuliana, tél. 05 46 59 52 37.
– Aumônier à Saintes : Sophie Greniet, tél. 05 46 95 74 35 ou 06 27 77 74 95.
– Aumônier à Cognac-Châteaubernard : Clémence Staquet, tél. 06 83 99 94 59.

Aumônerie du SEM
Au nom de la communauté, une équipe accompagne des personnes malades, âgées 
ou isolées, en maison de retraite ou à domicile : visites amicales, communion…
Pour tout renseignement, s’adresser à : 
Anna Moreau, tél. 05 46 26 20 15 ou 06 67 46 93 17.

Secours Catholique, Antenne de Matha
Accueil : Lundi les semaines paires, à la maison paroissiale, tél. 07 57 41 81 72.
Local mobilier : Sur rendez-vous, ZA de Champ-Féron, ancienne laiterie, 
tél. 07 57 40 88 03.

Dates des rencontres
– Mardi 22 novembre : 

Nouvelles pour le journal.
– Samedi 3 décembre : 

La Joie de chanter, à 15 h 30, 
en l’église de Beauvais.

– Mardi 6 décembre : Rencontre 
de catéchuménat, à 20 h.

– Mercredis 7 et 14 : 
Caté pour les CM, à 17 h 15.

– Samedi 10 : Eveil à la Foi pour 
les enfants de 4 à 8 ans, à 15 h.

– Jeudi 15 : Rencontre du MCR 
Matha, à 14 h 30.

– Vendredi 16 : Rencontre du MCR 
 Beauvais, à 15 h 30.

– Lundi 19 : Caté 6e et 5e, 
de 10 h à 17 h.

– Mardi 20 : Catéchuménat à 20 h.
– Mercredi 21 : Temps fort 

de tous les enfants du caté, à 15 h.


